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Lithographie ancienne d'Hyères (www.histoire-eau-hyeres.fr) : "En remontant le chemin de la Vertaubanne, on 
arrive au pied de Notre Dame d'Hyères... en prenant le Chemin de l'Ermitage à gauche, on découvre la chapelle ..."

Un texte  d'archive  datant  de  1407 cite  "Costa  Bella". 
Aucun élément ne permet de connaître la dénomination des 
lieux dans les siècles précédents.

Les fouilles réalisées à partir de 1952 et des vestiges 
encore  visibles  permettent  de  déterminer  la  présence  d'un 
habitat  ligure fin  6ème et  5ème siècle  avant  JC. Les grecs 
présents à Olbia n'occupèrent pas le plateau mais son pied 
ouest.

Après  la  chute  de  l'empire  romain,  les  populations 
fuyant  les  envahisseurs  venus  de  la  mer  se  replient  sur  le 
Castéou où sera bâti le premier château d'Hyères.

http://lashha.perso.sfr.fr/
http://www.histoire-eau-hyeres.fr/


Vue de Costebelle depuis le haut de l'avenue Godillot à la fin du XIXème siècle

L'habitat permanent aggloméré disparaîtra de Costebelle pendant vingt siècles mais un lieu de 
culte  est  signalé au tout  début  du 2ème siècle  après JC. Pour  suppléer  aux incertitudes de sa  
création,  une  légende  fait  intervenir  une  noble  dame  pieuse  faisant  bâtir  une  église  en 
reconnaissance  du  retour  de  son  fils,  débarquant  en  1254  avec  Saint  Louis  à  l'Ayguade.  Le 
chroniqueur Joinville certifie la venue du roi à Hyères mais pas plus.

Les sources historiques attestent en 1062, 1113, 1135 
et 1143 de l'existence d'une chapelle St Michel dépendant de 
l'abbaye St Victor de Marseille. Une période encore obscure 
s'étend  jusqu'en  1395  et  une  bulle  du  pape  Benoît  XIII 
confiant la tutelle d'un lieu de culte sous le double vocable de 
St Michel et Notre-Dame de Consolation aux moines de la 
Chartreuse  de  Montrieux.  Situation  qui  perdurera  jusqu'en 
1789,  sporadiquement  perturbée  par  des  querelles  avec 
l'évêque de Toulon ou la municipalité hyèroise. Les pèlerins 
sont très nombreux et généreux en période de sècheresse, 
d'épidémie ou de guerre.

A qui doivent revenir les bénéfices? Le pape, la justice 
civile du parlement d'Aix, le roi de France lui-même en 1583, 
donnent raison aux chartreux.

La nuit du 4 août 1789 met un terme à ce privilège et 
le  domaine  à  l'exception  de  la  seule  chapelle  est  vendu 
comme bien national. Fermée en 1793, le lieu de culte, en 
raison sans doute de son éloignement ne souffrira pas des 
excès révolutionnaires. Réouvert en 1800, il accueillera alors 
les fidèles de Giens.

L'abbaye de Montrieux



La statue en bois de la Vierge
d'origine inconnue

Une  très  vieille  statue  en  bois  de  la  Vierge 
d'origine  inconnue,  peut-être  sauvée  pendant  les 
guerres  de  religion  mais  indiscutablement  cachée  à 
l'époque de la  Convention,  retrouve sa  place dans la 
chapelle. Son isolement avec même la simple présence 
d'un gardien est attesté par les documents conservés, 
les  peintures  naïves  des  ex-voto,  les  lithographies 
jusque  dans  les  années  1860-1870.  Un  inventaire 
décidé en 1867 et poursuivi  jusqu'en 1875, permet de 
connaître la grande richesse de l'intérieur de l'édifice qui 
est restauré et doté d'un clocher surmonté d'une statue, 
entre 1856 et 1860. Les dernières décennies du 19ème 
siècle voient la naissance et le développement,  sur le 
flan sud du plateau, d'une activité  hôtelière avec trois 
grands hôtels de luxe et un terrain de golf.

L'église anglicane maintenant en ruine

La reine Victoria séjourne dans ce lieu du 21 mars au 25 
avril  1892.  Elle  avait  promis  de  revenir,  on  décide  donc  de 
construire à son intention une petite église anglicane. L'année 
suivante Sa Gracieuse Majesté se rendra à Nice. Abandonnée, 
murée, en partie ruinée, la chapelle représente aujourd'hui un 
bien triste témoignage d'un évènement éminent de l'histoire de 
Costebelle.  Notre-Dame de  Consolation,  après  une  dernière 
restauration en 1894, connaît au 20ème siècle, les pèlerinages 
traditionnels mais rentre brusquement dans l'histoire en 1944. 
Point d'observation remarquable, le plateau de Costebelle est 
interdit d'accès par l'autorité occupante allemande.

La Reine Victoria à Costebelle



L'un des 400 tableaux d'ex-voto de la chapelle.

La  vieille  statue  de  bois  et  quelques  400  tableaux  d'ex-voto  pourront  heureusement  être 
déménagés vers la ville ; le 15 août 1944, jour du débarquement de Provence, une violente explosion 
jette à bas le clocher qui entraîne l'effondrement de la voûte de l'édifice.

La façade de l'ancienne chapelle après la destruction du 15 août 1944



La  reprise  de  l'ancien  étant  impossible,  avec  l'aide  des  crédits  accordés  au  titre  des 
dommages de guerre, l'actuel lieu de culte est bâti et inauguré le 31 juillet 1955. Plus près de notre  
époque est construit un lycée polyvalent avec intégration du seul bâtiment rescapé de l'ensemble  
hôtelier de la fin du 19ème siècle.

La nouvelle chapelle construite en 1955

Au travers de 2500 ans d'histoire hyèroise, un monument moderne dédié aux disparus de 
l'Aéronavale, nous signale aujourd'hui l'extrémité sud de l'Oppidum ligure.

En complément:

Articles parus dans le quotidien Var-Matin (édition d'Hyères) entre le 29 mai 2005 et le 10 juillet 2005 

Quelques liens pour approfondir vos connaissances :

Wikipédia - Hyères

Diocèse Fréjus-Toulon.com - Le sanctuaire de Notre-Dame-de-Consolation

Histoire-eau-hyeres.com - Lithographies anciennes d'Hières

La chartreuse de Montrieux

Wikipédia - Chartreuse de Montrieux

http://fr.wikipedia.org/wiki/Chartreuse_de_Montrieux
http://chartreuse.montrieux.free.fr/
http://www.histoire-eau-hyeres.fr/800-lithographies-pg.html
http://diocese-frejus-toulon.com/Le-sanctuaire-de-Notre-Dame-de.html
http://fr.wikipedia.org/wiki/Hyeres

